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Important changes in the breeding
range of wild geese (Anser sp. and
Branta sp.) in the North of European
Russia. This paper is a short review of
Russian literature relating to important
changes in the distribution of wild
geese, a little known phenomenon in
Western European ornithological
publications. The increase in the
number of gas- and oil plants in this
remote area during the past years go
hand in hand with more research being
done there, not in the least because
these exploitations may affect the rich natural
ecosystems belonging to the tundras along the
Barents Sea. Greylag goose Anser anser still
breeds in the Russian Arctic. At least several
hundreds of pairs of Taiga Bean Goose A. f.
fabalis still breed in the taïga belt between the
White Sea and the Ural Mountains. A small part
of the West European wintering population of the
Pink-footed Goose A. brachyrhynchus takes a
more eastern migration route than what is
generally known. The latter species has been
observed fairly regularly in Hungary and in the
North of Continental Russia. It breeds on the
southern Island of Novaya Zemlya, where young
birds were found in 1993 and 1997. Alsot here
hundreds, even up to a thousand individuals have
been recorded during the summer. The first
breeding cases of Snow Goose A. caerulescens,
Dark-bellied Brent Goose B. b. bernicla and Red-
breasted Goose B. ruficollis, have been recorded
in the North of European Russia. The breeding

range of the latter in the Asian Arctic of Russia
has expanded in all directions and because its
numbers have increased significantly; new
breeding records can be expected on European
soil. A striking expansion has been noted of the
breedin range of Barnacle Goose B. leucopsis in a
western direction and in 2004, the European
Russian population was evaluated at 400,000
individuals. Small colonies of the Pale-bellied
Brent Goose B. b. hrota have been found in the
archipelago of Zemlya Frantsa-Iosifa, where in
1980 and 1981 the population was estimated at
1000 birds. The probable causes of these
expansions are briefly discussed. Parts of the new
findings come from more frequent investigations.
General increases of the populations caused by a
better conservation in the wintering quarters may
have led to increases in populations, which in turn
have played a key role in some of these
expansions. Global warming does not seem to
play an important role in these expansions.
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INTRODUCTION

Des changements remarquables se sont
récemment avérés quant à la distribution des oies
sauvages dans les régions arctiques de la partie
européenne de la Russie. Du fait d’un difficile
accès de la littérature ornithologique russe,
l’Europe occidentale ne dispose que de peu de
nouvelles de cette région.

La présente étude bibliographique essaie de
combler cette lacune dans une mesure aussi
complète que possible et présente un court aperçu
des changements importants concernant les aires
de reproduction des oies sauvages.

La Mer de Barents et ses écosystèmes côtiers
sont réputés pour leur grande biodiversité
(SYROECHKOVSKY 1995a ; LARSEN et al., 2003) et
d’une importance unique comme lieu de repro-

duction, de mue alaire et de halte migratoire pour
beaucoup de représentants des genres Anser et
Branta du Paléarctique. Depuis une quinzaine
d’années les deltas dans cette région, les îles
sablonneuses et les vastes étendues de toundra se
trouvent sous une influence grandissante de pollu-
tions et d’exploitations d’hydrocarbures (e.a.
SAGERS, 1994 ; REES & KAPITSA, 1994 ;
KLUNGSØYR et al., 1995 ; AGRANAT, 1998). De
vastes superficies du delta de la rivière Pechanka
sur l’île Kolgouïev, par exemple, souffrent d’une
pression aigue de ces nouveaux développements.
Outre une réserve naturelle intégrale (zapovednik)
de 3134 km2 et cinq réserves naturelles ‘ouvertes’
(zakaznik), totalisant 11034 km2 (MINEEV, 2003),
toute cette région de l’Arctique est actuellement
menacée, ce qui demande une vigilance particu-
lière de la part de tous les organismes concernés

Alauda 76 (1), 200812

FIG. 1.- Carte du Nord de la Russie européenne.
Map of the North of European Russia.
1 : Oust-Kara ; 2 : Région interfluviale Soula-
Chtchoutchya ; 3 : Poudoj ; 4 : Iles Aïnov ;
5 : Zapovednik Petchora-Ilytch ; 6 : Krasnoborsk ;
7 : Kargopol ; 8 : Ousinsk ; 9 : Verkhnemezensk ;
10 : Olonets ; 11 : Kola ; 12 : Moudyoug ;
13 : Archipel des Sept Iles ; 14 : Yajma.
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en Europe. C’est une des raisons pour lesquelles le
nombre d’expéditions ornithologiques dans
l’Arctique de la Russie européenne bat son plein.
Il y a eu d’une part les investigations aériennes
(STRØM et al., 2000 ; KRASNOV et al., 2002) et
d’autre part les recherches sur la terre ferme qui
sont passées de sept en 1998 à 16 en 2005
(SOLOVIEV & TOMKOVICH, 1999-2006).

MATÉRIEL ET MÉTHODES

La région traitée se limite à la partie euro-
péenne de la Russie arctique. Elle s’étale de la
Péninsule de Kola à l’Ouest jusqu’à une frontière
fictive aux environs du village d’Oust-Kara, situé
à l’embouchure de la rivière Kara dans la Mer de
Kara, à l’Est. La Péninsule de Yamal, se trouvant
à l’Est de cette frontière, fait partie asiatique de la
Russie (FIG. 1). La limite méridionale de la région
envisagée est comme indiquée dans la FIG. 1.

Depuis 1990, les études ornithologiques ont
connu un grand essor en Russie tant du côté des
professionnels que du côté des amateurs, ce qui a
engendré une hausse du nombre de périodiques et
de publications. Le lecteur étranger est actuel-
lement confronté à un éparpillement considérable
d’une littérature abondante, dont l’accès reste dif-
ficile. Il est nécessaire de s’adresser à des librai-
ries spécialisées qui contacteront à leur tour des
correspondants en Russie. Le temps d’attente pour
l’achat d’un livre s’étale régulièrement sur plu-
sieurs mois et les comptes-rendus des Congrès
Nationaux, et même Internationaux, restent sou-
vent introuvables.

Les publications suivantes ont été consultées:
Arctic Birds ; Bulletin Moscow Society of
Naturalists, Biological Series; Casarca ; Matériels
sur la Distribution des Oiseaux dans l’Oural, le Cis-
Oural et la Sibérie occidentale ; Ornithologia;
Russian Journal of Ecology et Russian Journal of
Ornithology. Les compte-rendus suivants des
Congrès Nationaux et/ou Internationaux sur les
Ansériformes ont été parcourus : Zaporozhye,
Ukraine (1995) ; Strasbourg (1996) ; Moscou
(2001); Roosta, Estonie (2001); Olonets, Carélie
russe (2003); Saint-Petersbourg (2005).

Certains acquis récents n’ont pu être utilisés
dans cette synthèse, comme ceux provenant des

Congrès Internationaux d’El Rocio 2002 et
d’Odessa 2004. Leurs actes ne sont pas encore
publiés et ces informations restent donc inacces-
sibles en dehors du Wetlands International Goose
Specialist Group. Pour la translitération de l’al-
phabet cyrillique et la nomenclature des
Subdivisions Administratives de la Russie nous
avons suivi les recommandations formulées aux
sites Internet : http://russki-mat.net/trans.htm et
http://fr.wikipedia.org/wiki/Subdivisions_de_la_
Russie. Pour les articles en langue russe pourvus
d’un résumé anglais, nous avons suivi la translité-
ration déjà en vigueur.

Dans le corps de l’article, l’Oie à front blanc
Anser albifrons et l’Oie des moissons de toundra
A. fabalis rossicus ont été omises, car au cours de
la période étudiée leurs aires de reproduction en
Europe n’ont pas fortement changé.

LISTE SYSTÉMATIQUE

ANSER ANSER – Oie cendrée
La distribution de l’Oie cendrée dans le Nord

de la Russie est peu précisée dans la littérature de
l’Europe occidentale. Le nombre de migrateurs,
observé dans presque toute la région considérée,
est distinctement en hausse (MINEEV & MINEEV,
1999 ; MINEEV, 2003).

Des preuves de nidification sont toutefois
clairsemées. D’Est en Ouest, l’Oie cendrée niche
dans la région interfluviale Soula- Chtchoutchya
(FIG. 1) de la toundra Malozemelskaya, dans
laquelle sa reproduction est supposée à plusieurs
autres endroits (MINEEV, 2003). En République de
Carélie, ZIMIN et al. (1993) mentionnent au moins
un endroit de nidification certaine dans la région
de Poudoj. Depuis 1979, l’espèce niche en
nombre augmentant sur les îles Aïnov (Mer de
Barents, Nord-Ouest de Mourmansk), avec 15 
couples en 2000 (TATARINKOVA, 2000, 2001).

Puisque l’espèce nichait déjà pendant les
années 30 et 50 du siècle passé respectivement
dans la toundra Malozemelskaya et la côte ouest
de la presqu’île de Kanin (ESTAFEV et al., 1995 ;
MINEEV, 2003) il reste incertain que son aire de
reproduction s’est largement élargie.

Selon des nouveaux examens, la sous-espèce
rubrirostris de l’Oie cendrée n’est plus acceptée

Changements dans la distribution des oies en Russie européenne 13
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en Russie, tenu compte des grandes variations
interindividuelles qu’on a pu constater (KOBLIK &
REDKIN, 2004).

ANSER FABALIS FABALIS
Oie des moissons de la taïga

Contrairement à l’avis de plusieurs auteurs
occidentaux, l’aire de reproduction de la sous-
espèce fabalis est continue dans le Nord de la
Russie européenne, comme le préconisaient les
auteurs d’antan (e.a. ALPHÉRAKY, 1905 ;
BUTURLIN, 1935 ; JOHANSEN, 1959). La distinction
difficile entre les races de la taïga et de la toundra
de l’Oie des moissons, la ténacité de l’idée erro-
née de l’existence d’une large zone d’hybridation
entre fabalis et rossicus, ainsi que l’accessibilité
difficile de la littérature constituent les causes
principales de cette erreur. Depuis longtemps
fabalis niche en petit nombre dans la réserve natu-
relle intégrale de Petchora-Ilytch (superficie de
721000 ha, République de Komi, FIG. 1), où des
poussins et des jeunes ont été bagués (TEPLOVA,
1957 ; LEBEDEVA, 1979). Actuellement il s’agit de
quelques couples qui nichent le long de cinq tri-
butaires du Haut-Petchora (NEÏFELD & TEPLOV,
2000 ; KOCHANOV, 2003). En plus, une enquête
menée par LITVIN & GOURTOVAYA (2000) a
démontré, dans l’Oblast d’Arkhangelsk, des nidi-
fications dans le District de Krasnoborsk (voir
aussi POZDLEV, 1996) et un lieu de mue alaire de
fabalis dans le District de Kargopol. Dans la
République de Komi, elle niche encore en nombre
conséquent dans le district Ousinsk et dans les
environs de Verkhnemezensk, où, selon
KRIVUCHEV et al. (2000), fabalis construit ses nids
dans les hautes tourbières le long de sept tributai-
res du cours supérieur du fleuve Mezen.

En nous basant sur ces données et celles pré-
sentées dans l’étude détaillée de SAZONOV (2004),
qui fixe le nombre d’A. f. fabalis dans la
République russe de Carélie à 23000 couples
(1,66 c./100 km2), le nombre de nicheurs dans
l’ensemble de l’Oblast d’Arkhangelsk et de la
République de Komi peut être évalué à au moins
plusieurs centaines de couples.

STRØM et al. (1997) ont trouvé des concentra-
tions notables de l’Oie des moissons en mue alaire
sur l’île septentrionale de la Nouvelle-Zemble.
Les becs et les têtes de quatre individus mon-

traient tous les caractères de l’Oie des moissons de
la taïga (avec photographie). BUTURLIN (1935) et
DEMENTIEV & GLADKOV (1952) avaient déjà men-
tionné cette île comme endroit de la mue alaire de
cette sous-espèce. Depuis ces travaux, des indica-
tions concernant la mue alaire de fabalis faisaient
défaut.

ANSER BRACHYRHYNCHUS
Oie à bec court

La littérature en Europe occidentale est mal
informée sur l’occurrence de l’Oie à bec court en
Russie, tant quant à ses voies de migration qu’à sa
reproduction (voir CRAMP & SIMMONS, 1977 ;
WUNDERLICH, 1984 ; FOX et al., 1997 ; plusieurs
auteurs dans MADSEN et al., 1999).

Lors de la migration printanière, un nombre
très restreint de la population hivernante en
Europe occidentale se dirige en direction nord-est.
L’Oie à bec court est assez couramment observée
en Hongrie : 21 observations totalisant 119 indivi-
dus entre 1984 et 1988 (FARAGÓ et al., 1991). Il est
possible toutefois que ces oiseaux hongrois soient
encore liés à la population nichant sur les îles
Spitzberg, puisque CHEVAREVA (1959) mentionne
la capture d’une Oie à bec court baguée dans cet
archipel et retrouvée à Tver (Kalinin, à 160 km au
Nord-Ouest de Moscou). L’espèce a également été
observée à l’extrémité est du Golfe de Finlande
(BUZUN, 2005) et régulièrement en très petit
nombre à Olonets, Carélie russe, 190 km au Nord-
Est de Saint-Petersbourg (ZIMIN et al., 1997,
2003). Une preuve plus convaincante pour une
provenance du Nord-Est de la Russie européenne
est la capture d’un mâle dans l’Oblast de Kirov (à
790 km au Nord-Est de Moscou) en mai 1992, dix
ans après son baguage aux Pays-Bas (SOTNIKOV,
1998 et 1999). L’Oie à bec court a été signalée
dans la Péninsule de Yougor en juin 1983
(KALYAKIN, 1995) et même aux embouchures de
l’Ob en Sibérie occidentale (BRAOUDE in
KALYAKIN, 1995 ; RYABITSEV, 2001).

La nidification d’Anser brachyrhynchus sur
l’île méridionale de la Nouvelle-Zemble a été
prouvée par KALYAKIN (1999, 2001). Le 30 août
1993 cet auteur y trouva un jeune à peine volant et
en 1997 il y constata la présence de quatre jeunes
qui s’étaient envolés à partir de deux nids. Selon
une grossière estimation de KALYAKIN (2001), le

Alauda 76 (1), 200814
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nombre d’Oies à bec court résidant en été sur l’île
méridionale de la Nouvelle-Zemble s’élève de
plusieurs centaines à un millier d’individus. Leur
distribution se distingue de celle des Oies des
moissons de la toundra locales par le fait qu’elles
visitent exclusivement les eaux intérieures et ne se
montrent jamais le long de la côte. Sa reproduc-
tion dans l’archipel François-Joseph reste énigma-
tique. KALYAKIN (1995, 2001) rapporte la trou-
vaille d’une coquille d’œuf en 1990 ayant proba-
blement appartenu à cette espèce.

PLESKE (1886, 1928) signala que l’Oie à bec
court avait niché sur le continent européen, près de
la ville de Kola (Péninsule de Kola) en 1880. Son
récit ainsi que la description des jeunes sont bien
fiables (VAN IMPE, 2000). Il paraît que l’aire de
nidification de cette espèce s’est rétrécie pendant
les siècles écoulés. Selon JITKOV & BUTURLIN (in
KALYAKIN, 1995) sa présence a été notée au début
du siècle dernier, notamment sur l’île Kolgouïev, et
des ossements datant du VIIe au XIIe siècle après J.-
C. prouvent qu’Anser brachyrhynchus peuplait
alors également l’île de Vaïgatch en très grand
nombre (KALYAKIN, 1995, 1999).

ANSER ERYTHROPUS
Oie naine

Dans le Nord de la Russie européenne l’Oie
naine a connu un déclin énorme. MINEEV (in
MOROZOV, 1995) estima la population de la toun-
dra Bolchezemelskaya à elle seule à 3600 – 4500
individus pendant les années 1970, avec de fortes
densités le long d’une rivière, jusqu’à 6,1 ind./km2

(MINEEV, 1987).
Selon MOROZOV & SYROECHKOVSKI (2005)

son statut actuel est devenu extrêmement cri-
tique. Seulement quelques cas de nidification
récente ont été signalés dans les régions suivan-
tes : dans la Presqu’île de Kola (un cas certain en
1999 et un probable en 2001) ; dans la toundra et
la toundra forestière à l’Ouest du fleuve Petchora
(un cas en 1999 et quatre familles en 2001) ; en
Oural polaire (le même endroit en 1983-1987,
1999, 2000-2002 et 2004) et à la Nouvelle-
Zemble (un seul cas en 1996, malgré des recher-
ches approfondies).

Plusieurs auteurs scandinaves ont rédigé des
rapports détaillés sur la biologie de la reproduc-
tion, les voies de migration et les lieux 

d’hivernage ainsi que sur la conservation de l’Oie
naine dans le Paléarctique, à savoir dans la série
“Fennoscandian Lesser White-fronted Goose
Conservation Project”. Les rapports annuels
1998, 1999, 2000 et 2001-2003 sont très impor-
tants pour cette espèce en voie de disparition
(TOLVANEN et al., 1999, 2000, 2001 ; AARVAK &
TIMONEN, 2004). Ils reprennent la littérature russe
dans sa totalité.

ANSER CAERULESCENS
Oie des neiges

Pendant la migration printanière on rencontre
l’Oie des neiges actuellement dans à peu près
toutes les stations de halte migratoire sur le
continent de la Russie européenne. Dans la région
considérée, POOT & ANDREEV (1994) mentionnent
un individu le 30 mai 1994 à Moudyoug (Baie de
la Dvina, FIG. 1) faisant partie d’un large vol de
Branta leucopsis qui se dirigea en direction nord-
nord-est. L’espèce a également été observée plu-
sieurs fois dans la partie septentrionale de la
Péninsule de Yougor (KALYAKIN, 1995) ainsi que
dans la toundra Malozemelskaya (MINEEV &
MINEEV, 1999 ; MINEEV, 2003). L’Oie des neiges a
niché pour la première fois dans la région envisa-
gée sur l’île méridionale de la Nouvelle-Zemble
en 1996, où une famille avec deux jeunes, aptes au
vol, a été plusieurs fois rencontrée (KALYAKIN,
1999, 2001).

BRANTA LEUCOPSIS
Bernache nonnette

Après une grave dépression des effectifs de
cette espèce dans les années 40 et 50 du siècle der-
nier, l’aire de nidification de la Bernache nonnette
se limitait à l’île méridionale de la Nouvelle-
Zemble et à l’île Vaïgatch (BAUER & GLUTZ VON

BLOTZHEIM, 1968 ; CRAMP & SIMMONS, 1977 ;
MINEEV, 2003). Plus tard on trouva les premières
nidifications sur l’île Kolgouïev en 1976 et dans la
Péninsule de Yougor en 1981 (KALYAKIN, 1986 ;
PONOMAREVA, 1992 ; MINEEV, 2003). Depuis la
découverte d’une colonie de 350 et de 400-450
couples nicheurs, en 1990 puis en 1991, sur la
Presqu’île de Kanin (FILCHAGOV & LEONOVICH,
1992), son aire de reproduction s’est énormément
élargie. En 1993 la Presqu’île de Kanin hébergeait
déjà 1000 couples nicheurs (VINOGRADOV, 1994).
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Basée sur une littérature abondante, l’exten-
sion de l’aire de reproduction de la Bernache non-
nette peut se résumer comme suit. En 1992,
KALYAKIN (1995) trouva un nid et deux familles
sur l’île septentrionale de la Nouvelle-Zemble, et
en 1994 DE KORTE (in SYROECHKOVSKI, 1995b)
cita pour la première fois une ponte dans
l’Archipel François-Joseph (Cf. VUILLEUMIER,
1996). Au cours de la même année, l’expédition
russo-suédoise ‘Tundra ecology - 1994’ trouva
une nouvelle colonie dans la Péninsule de Kola,
trois nouvelles sur Kanin, une sur Kolgouïev et
quatre dans les toundras situées à l’Ouest et à l’Est
des embouchures du fleuve Petchora (SYROECH-
KOVSKI, 1995b). KALYAKIN & PONOMAREVA (1999)
trouvèrent en 1995 sur l’île méridionale de la
Nouvelle-Zemble, le long d’une seule baie, une
colonie forte de 10000 à 12000 couples. Partout
les nombres ont fortement augmenté, surtout sur
l’île Kolgouïev (VOLKOV & CHUPIN, 1995 ;
POKROVSKAYA & GAVRILO, 1998). ANUFRIEV

(2005) y trouva en 2001 une colonie de 5000 indi-
vidus jeunes et adultes. Sur le continent, à l’Ouest
du delta du Petchora, VAN DER JEUGD et al. (2003)
trouvèrent en 2002 1324 nids en six colonies.
Pendant l’été 2004, le nombre de nids dans cette
région est monté jusqu’à 2104 (LITVIN et al.,
2005, 2006). Des nouvelles acquisitions ont été
rapportées sur trois îlots dans la Mer de Petchora
(ANUFRIEV & GLOTOV, 2005) ainsi que dans
l’Archipel des Sept Îles le long de la côte mour-
mane (MELNIKOV in KORYAKIN 2005 ; MELNIKOV

& OSADCHIY, 2006). Pendant l’été 2005 SOLOVIEV

et al. (2006) observèrent même la présence d’un
individu dans la Péninsule de Taïmyr à une dis-
tance de 1350 km de la Péninsule de Yougor, son
lieu de nidification le plus proche. En 2004,
LITVIN & GOURTOVAYA (2005) estimèrent le
nombre total de Bernaches nonnettes en Russie
européenne à 400000 individus.

BRANTA BERNICLA BERNICLA
Bernache cravant

Au cours du siècle dernier, l’aire de repro-
duction de cette espèce en Russie européenne a
connu de grands changements. Selon PLESKE

(1928) la Bernache cravant nichait en abondance
sur les îles Kolgouïev et Vaïgatch et probablement
également sur l’île septentrionale de la Nouvelle-

Zemble. Sur l’île méridionale de cet archipel, sa
nidification fut également prouvée pendant les
années 20 du siècle dernier par GORBOUNOV (in
KALYAKIN, 1999). Depuis lors, la Bernache cra-
vant a quitté tous ces lieux de nidification, ce qui
n’est nullement étonnant, puisqu’à la fin du XIXe
siècle, des milliers d’individus en mue alaire sur
l’île Kolgouïev furent tués par la population indi-
gène et stockés comme nourriture d’hiver. Malgré
cette extermination, de grands nombres y étaient
encore présents en 1925 (TREVOR-BATTYE, 1895 ;
TOLMATCHEV in MOROZOV ET SYROECHKOVSKI,
2004).

Depuis les années 1989-1990 une faible
reconquête du territoire russe européen fut consta-
tée en direction ouest, qui est restée beaucoup
moins spectaculaire que celle de la Bernache non-
nette. Les données concernant le déroulement de
cette reconquête manquent un peu de précision
dans l’Atlas EBCC (HAGEMEIJER & BLAIR, 1997).

En direction est-ouest sa nidification a été
prouvée :

– sur l’île méridionale de la Nouvelle-
Zemble, où une petite colonie a été trouvée à
30 km de la côte en 1985 (KALYAKIN, 1995) ;

– sur deux îles dans l’Est de la Mer de
Petchora (GLOTOV et al. in MINEEV, 2003) ;

– le long de la côte Timan, à l’Ouest des
embouchures du Petchora, où une bande d’oi-
seaux en plumage adulte est accompagnée de
poussins à Tobseda en 1994 (SYROECHKOVSKI,
1996) ;

– sur la Presqu’île de Kanin : trois nids en
1990-1991, en bordure d’une colonie de Bernache
nonnette ; en 1993 un maximum de 20 couples et
en 1994 un couple à comportement territorial sur
un îlot au Nord-Est de la presqu’île. En 1998 un
couple nicheur a été trouvé à Yajma, au Sud-Ouest
de la Presqu’île Kanin (FILCHAGOV & LEONOVICH,
1992 ; VINOGRADOV, 1994, 1995 ; SYROECHKOVSKI

& MAKSIMOV, 2001).
Tenu compte des nombres croissants de

nicheurs et d’individus en mue alaire dans la partie
ouest de la Péninsule de Yamal (KALYAKIN, 1995),
de nouvelles nidifications sur le sol européen
peuvent être attendues. Mais comme MADSEN &
EBBINGE (1997) l’ont écrit, l’aire principale de
reproduction de la Bernache cravant se trouve tou-
jours dans les régions arctiques de l’Asie.
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BRANTA BERNICLA HROTA
Bernache cravant à ventre clair

Comme B. b. bernicla, la sous-espèce hrota a
niché en nombre considérable à la fin du XIXe
siècle sur l’île Kolgouïev, où des individus en plu-
mage intermédiaire entre les deux races se sont
également présentés (TREVOR-BATTAYE, 1895 ;
CHAPMAN in PLESKE, 1928). Sa nidification actuel-
le sur les îles de la Nouvelle-Zemble est non
confirmée (KALYAKIN, 2001) et reste mal précisée
dans l’Archipel François-Joseph. KALYAKIN (1999)
mentionne l’existence de trois petites colonies
adjacentes sur l’île Newton en 1992, qui furent
presque entièrement détruites par le Labbe poma-
rin Stercorarius pomarinus. Pendant une expédi-
tion en août 2001, ØIEN (2004) mentionne quatre
observations sur l’île Zigler, dont deux accompa-
gnées de quatre jeunes aptes au vol. USPENSKIY &
TOMKOVICH (1987) trouvèrent quelques couples
nicheurs sur l’île Graham Bell et estimèrent pour
les années 1980 et 1981 un contingent fort de 1000
individus dans la totalité de l’archipel.

BRANTA RUFICOLLIS
Bernache à cou roux

Depuis les années 70 du siècle dernier, l’aire
de reproduction de cette espèce s’est élargie en
toutes directions : ouest, nord et est, dont la der-
nière est la plus importante. En même temps on
rapporte partout une hausse du nombre de
nicheurs (RYABITSEV, 1995 ; SYROECHKOVSKI,
1995b, 1999 ; KALYAKIN, 1995 ; beaucoup d’au-
teurs dans KHARITONOV, 2005) qui est pour une
large partie due à plusieurs facteurs : e.a. la créa-
tion d’une Réserve d’État et du Refuge Pourinski
dans la Péninsule de Taïmyr en 1979-1980, et,
depuis l’année 1990, le début d’une dépopulation
humaine, ayant entamé une baisse de l’intensité de
la chasse dans les lieux de nidification
(SYROECHKOVSKI, 1999).

L’espèce se reproduit actuellement en
Europe. Un couple mixte B. ruficollis x B. leucop-
sis a niché sans succès sur l’île Vaïgatch en 1986
(KALYAKIN, 1995). Les premières “vraies” nidifi-
cations furent constatées en 2000, sur des îles dans
la Mer de Petchora (GLOTOV et al. in MINEEV,
2003), et ANUFRIEV nota une nichée réussie en
2001 sur l’île Kolgouïev (MOROZOV &
SYROECHKOVSKI, 2004).

L’aire de reproduction dans le Sud de la
Péninsule de Yamal, près de la frontière euro-
péenne, s’est étendue en 2001, 2002 et 2005
(SOKOLOV & SOKOLOV, 2005a, 2005b). La propor-
tion d’oiseaux non-nicheurs y augmente d’année
en année (GOLOVATIN & PASKHALNY, 2006) et
Branta ruficollis y habite même la toundra fores-
tière, habitat atypique pour cette espèce
(SYROECHKOVSKI, 1995). KHARITONOV (2005) pré-
voit d’ailleurs une extension ultérieure dans la
Toundra Bolchezemelskaya, tenu compte de la
densité croissante des nicheurs dans plusieurs
noyaux de l’aire principale de reproduction.

Selon plusieurs recensements de la propor-
tion de juvéniles parmi la population hivernante
en Bulgarie, il semble donc que les bonnes nou-
velles provenant de l’aire de reproduction de la
Bernache à cou roux ne correspondent pas à l’in-
quiétude émise par PETKOV (2006) quant à l’ave-
nir de l’espèce.

DISCUSSION

Comme mentionné par MADSEN et al. (1999)
des changements importants dans l’aire de distri-
bution des Oies sauvages se sont produits, spécia-
lement dans les populations habitant le Nord.
L’aperçu bibliographique ci-présent a résumé
quelques constatations importantes.

Le nombre d’Oies des moissons de la taïga
nichant entre la Mer Blanche et les monts Oural
peut être évalué à un minimum de quelques cen-
taines de couples et l’île méridionale de la
Nouvelle-Zemble a été redécouverte comme
endroit de mue alaire de cette forme nominale. Une
faible proportion de l’Oie à bec court suit une
migration printanière située plus à l’Est qu’on ne le
croyait. Des nidifications de cette espèce ont été
constatées sur l’île méridionale de la Nouvelle-
Zemble, où des concentrations de plusieurs centai-
nes à un millier d’individus peuvent être présentes
en été. L’Oie naine a subi une régression très mar-
quée. En revanche, l’Oie des neiges et la Bernache
à cou roux se sont nouvellement installées comme
nicheuses dans la partie européenne de l’Arctique
russe. Une expansion ultérieure de la Bernache à
cou roux y est prévisible. La Bernache nonnette
connaît une expansion de son aire de nidification
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hors du commun dans l’Arctique de la Russie euro-
péenne. L’espèce niche avec succès près des sta-
tions polaires et parfois à une distance de dizaines
de kilomètres des côtes (KALYAKIN, 1995). Sur l’île
Kolgouïev les Bernaches nonnettes chassent les
Oies à front blanc et les Oies des moissons de la
toundra vers l’intérieur de l’île et elles y sont
responsables d’une régression de ces deux popula-
tions (ANUFRIEV, 2005). Des nouvelles découvertes
ont modifié le statut de la Bernache cravant et de la
Bernache cravant à ventre clair en Europe septen-
trionale. La première a vu élargir son aire de repro-
duction vers l’Ouest et la présence de quelques
petites colonies de nicheurs de B. b. hrota dans
l’Archipel François-Joseph a été confirmée.

Il reste toujours difficile de déterminer les
causes précises des changements dans la distribu-
tion des espèces. Plusieurs facteurs, comme la
dynamique des dispersions, les mutations géné-
tiques, les changements climatiques, les altérations
de l’habitat ou les mesures spécifiques de protection
peuvent mener à les cerner (e.a. VALERA et al.,
1993; PACHECO & MCGREGOR, 2004).

En Russie européenne, le réchauffement cli-
matique est régulièrement mentionné comme
responsable de ces changements (e.a. SOTNIKOV &
SOLOVGOV, 1994 ; WUCZYŃSKI, 1996 ; SOKOLOV,
2005). Pour ce qui est des oies sauvages il semble
pourtant peu probable que ce facteur ait pu jouer
un rôle primordial. Il est plus probable que les
changements dans l’aire de nidification d’un bon
nombre des espèces citées (Anser f. fabalis, 
A. brachyrhynchus, A. caerulescens) soient en
premier lieu le fruit de recherches plus approfon-
dies dans l’Arctique de la Russie européenne.

Une extension récente des aires de reproduc-
tion de la Bernache cravant et de la Bernache à
cou roux en direction Ouest semble plutôt liée à
des facteurs intrinsèques, ayant engendré une
croissance notable de leurs populations. Une
meilleure protection de ces espèces au sein des
lieux d’hivernage a visiblement joué un rôle
important dans cette hausse.

L’extension récente de B. leucopsis dans le
Nord de la Russie européenne ne semble pas avoir
le caractère d’une nouvelle conquête, mais plutôt
d’une reconquête d’une aire occupée auparavant
(SYROECHKOVSKI, 1995b). Par une persécution
humaine intensive, les nicheurs ont été obligés de

se réfugier dans des lieux inaccessibles à l’hom-
me, comme les falaises et les rochers.
Contrairement à la supposition émise (LARSSON et
al., 1988 ; LEITO, 1993 ; GANTER et al., 1999),
GYRTOVAYA & LITVIN (2001) conclurent que l’é-
largissement de son aire de reproduction vers
l’Ouest ne pouvait être la suite d’une surpopula-
tion des oiseaux locaux. Puisque LEITO (1993) a
démontré que l’expansion de la Bernache nonnette
en Finlande fut apparemment initiée par des
oiseaux provenant de semi-captivité, il est bien
possible que ce même facteur, qui s’est également
manifesté dans la population le long de la Mer du
Nord, ait influencé et influence encore le statut de
la population russe. Des oiseaux bagués ont mis
en évidence un échange entre les Bernaches non-
nettes nichant aux Pays-Bas, en Suède et en
Russie (VAN DER JEUGD, 2005 ; VAN DER JEUGD &
LITVIN, 2006).
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